
;u r
É C O L E  d e  C O N D U I T E■ ■ Ë s m■ tran sco n tin en ta l Vas

m mI voir en 
page 6^ M A T IQwmmml;m

•8/ o2000 »  .
a d £I O

u n .ImSariP
■ M M MMH

V année ,  no 2 - Mercredi 22 novem bre  2000 • w w w . j o u r n a l l a r t i s a n . c o m  (450) 581-5120 • 50 000 exemplaires

'iTTi• J l U Km

I

*r!
3 ^

l ê t m
»

k v. it. %* 4 #:

k ,x .■ f E
r m à■

K tR»

4M i I

^ i î  T*
I

p a g e  2

École secondaire Paul-ArseneauÉcole secondaire Félix-LeclercCollège de L'Assomption

SPORT-ETUDES: LE RACISME
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L'être humain est naturellement por­

té à se replier face à l'obstacle, à se lais­
ser abattre par un événement doulou­
reux. Pourtant, Marie-Eve Brochu, une 
jeune fille de 16 ans, a su réaliser tout 
le contraire.

D'une énergie débordante, l’élève de 
cinquième secondaire au Collège de 
I Assomption avait pris I habitude d oc­
cuper ses temps libres avec toutes sor­
tes d activités sportives; le basket-ball, 
le touch-football et la natation n en 
sont que quelques exemples. Puis, un 
jour, durant une partie de balle-molle, 
elle fut blessée au genou par des cram- 

|  pons de souliers. On lui apprit alors 
^ qu elle devrait grandement réduire ses 
|  activités physiques.

Marie-Eve accompagnée de Mltsi Leduc, la responsable de la 
pastorale au CLÆ (Cynthla Quintal)

ont d a illeurs 
été bien récom­
pensés, car le 
montant amas­
sé a atteint la 
rondelette som­
me de 2 500$. 
Elle pa rtic ipe  
également à la 
l i béra t i on  du 
Togo, qui est di­
r i gé depu i s  
m a i n t e n a n t  
trente ans par 
un dictateur, en 
faisant circuler 
une pétition à 
cet effet.

On ne peut 
que souhaiter à 
Marie-Eve tout 
ce qu elle désire 
pour son ave­
nir, qu elle anti­
cipe profitable 
aux gens en dif­
ficulté et surtout 
très axé sur le 
contact humain.

Un an et demi apres l'événement, 
Marie-Eve a fait un bon bout de che­
min. Plutôt que de se plaindre, elle a 
choisi de canaliser son énergie et d'en 
faire profiter les autres. Mitsi Leduc, la 
responsable de la pastorale au C.L.A., 
lui a alors démontré ses capacités, et l a 
amenée à découvrir le sentiment d uti­
lité, de valorisation que I on éprouve en 
aidant. -Ce qui m'impressionne le plus, 
de dire Mitsi, c'est sa grandeur d'âme. 
Elle n ’a même jamais mani festé 
d amertume, d agressivité envers la 
personne qui l'a blessée. • C'est ainsi 
que Marie-Eve, accompagnée de beau­
coup de courage, a débuté son implica­
tion dans plusieurs œuvres humanitai­
res, comme Amnistie Internationale et 
Jeunes du monde, par lesquelles elle 
vient en aide, par exemple, à des en­
fants pauvres et à des prisonniers poli­
tiques.

Dernièrement, I implication de Ma­
rie-Eve et de l'équipe de la pastorale 
s'est bien fait ressentir dans les couloirs 
du Collège. En effet, ils ont réce nment 
participé à une levée de fonds pour 
O.L.O., un organisme qui vient en aide 
aux mères dans le besoin en leur of­
frant œufs, lait et oranges. Leurs efforts

École secondaire de l'Amitié
Retour aux années soixante

TSH!7-peuvent penser. Tout d'abord, les paro­
les des chansons sont identiques à cel­
les du film donc chantées en anglais. De 
plus, le dialogue, inspiré du film sera en 
français. C'est un projet de taille car les 
élèves doivent non seulement appren­
dre les paroles des chansons mais aussi 
les chanter sur les bonnes notes. La 
mise en scène, la direction musicale, les 
costumes et les décors seront faits par 
quatre professeures: Annie Pruneau, 

Une tradition s'est établie à l'école de Linda Lefebvre, Martine Lapointe et Ni- 
I Amitié. Cette année, les organisateurs cole Lévesque. Quant aux chorégra- 
se sont vraiment surpassés. À la colla- phies, c'est Julie Lemay, élève de cin- 
tion des grades, une pièce est habituel- quième secondaire, qui a également un 
lement présentée. Cette fois-ci, il n'y au- rôle dans la pièce, qui s'en chargera. Ce- 
ra rien de moins que la comédie musi- la représente beaucoup de travail mais 
cale "Grease". Un vent de folie flottait l'expérience en vaut la peine, car plu- 
dans l'air durant les auditions, car plu­
sieurs élèves rêvaient d'être de la pro­
duction. Finalement, 27 étudiants, ma­
joritairement en cinquième secondaire, donc un beau projet à suivre. La pièce 
en feront partie. Un projet comme celui- sera présentée le 31 mai 2001 au théâ- 
ci nécessite énormément de travail tre Hector Charland. 
contrairement à ce que certains élèves
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sieurs élèves très talentueux et avec
une très jolie voix en font partie. Ce se­
ra sûrement une très belle réussite. C’est

Les Pink Ladies et les T-BIrds en répétition. Kevin Simard et Annick Bonnenfant

Collège de l'Assomption
Marie-Eve Brochu : aider les autres pour s'aider soi-même
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vons a ffirm er avec certitude qu au ­
jourd'hui, à l'aube du deuxième millénai­
re, les préjugés, les stéréotypes, les opi­
nions ou toutes autres théories racistes 
ont diminué considérablement au cours 
des dernières années.

Mais nous, jeunes adolescents, som­
mes-nous touchés par cette vague de ju­
gements insensés ? Le racisme fait-il par­
tie de la vie quotidienne de vos adoles­
cents ou adolescentes, à l'école ou dans 
tout autre lieu public, ? Selon notre en­
quête qui s'est déroulée à l'école secon­
daire Paul-Arseneau, nous pouvons  
conclure que le racisme est très peu en­
couragé voire même intolérable selon 
plusieurs élèves qui, fièrement, revendi­
quent le droit de l égalité. Malgré quel­
ques exceptions à la règle, plus de 87 % 
des élèves éprouvent un -respect de la 
différence* que nous jugeons d extrême 
importance ne raison d une identité per­
sonnelle et psychologique des plus inté-

ressante.
Toutes personnes, peu importe 

la race, sont impliquées et ac­
cueillies ici, dans notre école où el­
les sont les bienvenues. Un grand 
bout de chemin s'est effectué en 
effet, mais si chacun d'entre nous 
s'efforce d'abattre le racisme en­
vers toute minorité ethnique ainsi 
que de défendre le droit à l égalité, 
nous réussirons ensemble à bâtir 
une société m eilleure et b ien ­
veillante. Enfin, nous tenons parti­
culièrement à souligner le respect 
ainsi que la collaboration de tous 
les étudiants qui, possédant une 
grande ouverture d'esprit, nous 
ont permis d'établir ces statisti­
ques, plus que satisfaisantes, en 
répondant au sondage.

Mais vous, chers lecteurs, avez- 
vous déjà été témoin ou victime 
de racisme ?

h.

- Le sondage a été effectué auprès de 110 
élèves de tous les niveaux du secondaire

».

a 1 . Une personne de m inorité ethnique  
pourrait-elle être à la tête d'un important 
groupe de personnes ou d'un gouverne­
ment ?

Le racisme, véritable lien de pouvoir, 
existe déjà depuis des lunes, construit et 
marqué par I histoire qui rappelle I escla­
vage qu'ont subi les noirs. Déjà au XIXe 
siècle, certaines théories racistes expli­
quaient que les différences de nature en­
tre les humains pouvaient inciter ces 
gens à se regrouper selon leur race et 
leurs valeurs.

Au fil du temps et des époques, le ra­
cisme fait-il encore partie de notre socié­
té contemporaine, malgré I évolution  
morale des êtres humains ? Nous pou-

OUI 87%  NON 13%
2 . Un groupe d'immigrant s arrive à l'éco­

le dans le cadre d’un échange étudiant. 
Quelle sera votre réaction ?

Choix de réponses:
a) Vous les ignorez
b) Cela vous est égal 32%
c) Vous allez leur souhaiterla bienvenue 60 %
d) Vous allez les embêter durant leur séjour 6%

2 %

un concept à la page*
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École secondaire Félix-Leclerc

Un esprit sain dans un corps sain î
tels que fournir un rendement académi­
que supérieur à 75% ou plus, démontrer 
une grande facilité à apprendre et être 
reconnu par la fédération sportive à la­
quelle l'élève appartient en tant qu'athlè- 
te élite dans son sport. Les disciplines qui 
pourraient être offertes I an prochain doi­
vent être confirmées, mais certaines fé­
dérations sportives des sports suivants 
ont déjà manifesté leur intérêt pour le 
programme : le soccer, le tennis, le ten­
nis sur table, la gymnastique, le plon­
geon, la natation et le badminton. D’au­
tres disciplines pourraient s'ajouter éven­
tuellement, comme le basket-ball, le pati­
nage de vitesse, le patinage artistique 
ainsi que le golf. La clientèle visée rejoint 
principalement les élèves des secondai­
res 1 à 3, mais le nombre d inscriptions 
par niveau constituera un facteur déter­
minant en ce qui a trait au profil des par­
ticipants.

L'école secondaire Félix-Leclerc s'en­
gage, quant à elle, à offrir un suivi acadé­
mique aux jeunes qui s'intéressent à ces 
sports et à assurer leur réussite. Les élè­
ves auront un horaire plus chargé, mais 
contenant moins de périodes de cours et 
davantage de récupération et d'enrichis­
sement. Il ne nous reste qu'à espérer que 
ce programme formidable soit arrivé à 
terme pour la prochaine année scolaire !

ANNIE

De nos jours, il est de plus en plus im­
portant de faire du sport. Malheureuse­
ment, ce n'est pas partout que celui-ci est 
mis en valeur. C'est pourquoi, dans tou­
tes les régions du Québec, certaines éco­
les offrent le programme Sport-Études. Il 
n'y a qu'une seule région où le sport n'a 
pas encore pris toute la place qu'on lui 
doit et c'est la nôtre ! Eh oui, dans Lanau- 
dière ! Cependant, la situation devrait 
changer sous peu, car un nouveau projet 
vient d'être étudié par le ministère de 
I Éducation, celui d'offrir un programme 
Sport-Études à l'école secondaire Félix- 
Leclerc. Pour l'instant, ce projet est en pé­
riode de consultation mais, s'il prend for­
me, ce devrait être pour l'année scolaire 
2001- 2002 .

Les élèves qui seront admissibles à ce 
projet auront certains critères à respecter

1
_________

Le programme Sport-Études à Félix-Leclerc : c'est pour bientôt I
(Sandra Robltaille)

!

École secondaire Paul-Arseneau
Le racisme, à bord pour ce millénaire ?
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École secondaire de la RiveUn homme qui n'a pas froid aux yeux!
sonne privilégiée dans certaines intimi- ty ». L'inconvénient d'être travailleur de vous avez besoin de parler, n'hésitez pas 
tés de la vie des jeunes. C'est avant tout rue est que les gens ne respectent pas à joindre Christian Monette, il se fera un 
quelqu'un qui veut établir une «relation son intimité : le téléphone sonne le jour plaisir de vous écouter! 
d'être» avec les jeunes pour pouvoir leur comme la nuit et Christian doit aux jeu- 
offrir une relation d'aide, d'égal à égal et nés un service immédiat. La plupart du 
d'humain à humain.

C'est en 1994 que Christian Monette a consommation ou des problèmes fami- 
fait le début dans le métier. Ayant passé liaux. Mais quelques fois il s'agit de pro- 
18 ans de sa vie dans l’armée, vu et vé- blêmes plus sérieux et cela devient 
eu une multitude de souffrances, c'est ce lourd pour Christian de garder ces se- 
qui l'a poussé à vouloir venir en aide aux crets qu'il n'a pas le droit de dévoiler, 
jeunes de sa communauté. C'est un tra- Bref, ce n'est pas un métier reposant! 
vail qui est très dur psychologiquement

temps, c'est pour des problèmes de
H l

—i

MELIS5A VAES, MARIE-EVE LECAIE,
■

Pour conclure l'entrevue, nous lui 
Les mots «travailleur de rue- n'inspi- car en tant que travailleur de rue, "Chris" avons demandé ce qu'il changerait dans

se doit de tolérer l'intolérable. le monde s'il en avait I opportunité. Il
En général, Christian est bien perçu, nous a répondu qu'il aimerait mettre

rent pas toujours confiance. C'est ce qui 
nous pousse à vous transmettre l'infor­
mation nécessaire afin de vous rendre à bien que certaines personnes conservent une grille temporaire devant la charte 
I aise avec le sujet. Nous avons d'ailleurs leurs préjugés. Mais savent-ils que «Chris* des droits et libertés pour y mettre la 
rencontré Christian M onette, un tra- travaille le double du temps payé et par- charte des devoirs et responsabilités 
vailleur de rue qui sort de l'ordinaire! fois le triple? Ce travail est pour lui plus pour les parents et les grands-parents... 
«Chris*, comme nous le surnommons qu'un métier, c'est une vocation, ce qui car lorsqu'on met un enfant au monde, 
tous, nous a chaleureusement accueillies implique qu'il doit souvent sacrifier sa vie on a tous des devoirs et des responsabi- 
dans son milieu de travail, à Lavaltrie, de famille pour venir en aide aux jeunes lités envers celui-ci quand ça va bien et 
afin que nous puissions procéder à l'en- et aux familles qui en ont besoin. aussi quand ça va moins bien. Une ré-
trevue qui fut fort intéressante. Du haut de ses • 6 pieds 2 », habillé ponse qui fût bien au-delà de nos espé-

À la fois père de famille et ami des jeu- habituellement en noir, «Chris» réussit fa- rances! Nous espérons vous avoir don­
nes, Christian est surtout un homme qui cilement à gagner la confiance des gens, né assez d informations pour que vous 
n'a pas froid aux yeux. Mais qu'est-ce Ce n'est pas pour rien que «Chris» est le compreniez en quoi consiste le métier 
qu'un travailleur de rue? C'est une per- seul adulte à être admis dans nos « par- de travailleur de rue. Pour l'instant si

i l .

Christian en compagnie de sa tendre 
moitié Bianca (Maude Villeneuve)

, - r
Da

» DOM W KHH ,1A S Den collaboration avec le Théâtre Hector-Charland en collaboration avec le cinéma Plaza Repentigny

de l 'École sec. l 'Horizonde l'École sec. Jean-Baptiste-Meilleur
i

Des c lo w n s Le p a r a d is ou l ' e n f e rsans  n e z  ro u g e
O

ce spectacle destiné aux 6-12 ans.
NWOLC a duré une heure et nous a Richards, joué par Brendan Fraser, est 

laissés bien perplexes. Ce spectacle ori- bien timide et est souvent exclus de ses 
ginal ne comportait aucune parole, uni- confrères et consoeurs de travail, 
quement des mimes. Premièrement, les 
acteurs ont fasciné le public par leurs tra par magie Alison dont il tomba folle- 
idées variées et bien développées. À l'in- ment amoureux. Il jura alors qu'il ferait 
térieur d'un décor intimiste, ils jonglaient tout pour cette femme afin qu elle l'aime, 
avec n importe quoi, effectuaient des pi- Il fit donc un pacte avec le diable (Élisa- 
rouettes de gymnastique et possédaient beth Hurley). 
la magie de faire rire les enfants. De 
plus, un groupe de musique était présent de son choix en échange de son âme. Il 
sur la scène et créait toute une atmos- se lança dans plusieurs aventures pour 
phère! enfin découvrir que nous ne pouvons

Finalement, nous avons bien aimé pas changer le cours d'une vie. C'est un 
l'expérience et nous encourageons les film qui peut être vu par des personnes 
comédiens à poursuivre leur magnifique de tout âge. Cette comédie ne fait pas

toujours rire mais permet de se détendre.

Un travailleur de bureau nommé Elliot 'Diablement vôtre', version française de 
'Bedazzled', aide à découvrir que de nos 
erreurs nous apprenons à mieux gérer 
notre vie. Pour que nos rêves se réali­
sent, Il faut donner notre maximum.

J'ai trouvé que ce film illustre bien la 
vie en général et que les acteurs incar­
nent parfaitement leur rôle. J'ai aimé 
lorsque Elliot faisait ses voeux, car je 
n avais aucune idée du dénouement. 
J'avoue que ce film a su maintenir ma 
curiosité jusqu'à la fin et je vous le con­
seille fortement si vous aimez les comé­
dies. Celle-ci m a permis de comprendre 
que pour vraiment avoir ce dont nous rê­
vons, il faut travailler très fort et prévoir 
les conséquences de nos actions.

y

\ Un soir, il alla dans un bar et rencon-

Ü SIC A  BERTRAND,
STEPHAN C0UL0M8E ABAN00NAT0
Dimanche, le 5 novembre 2000, plu­

sieurs dizaines d enfants accompagnés 
de leurs parents se sont rendus au théâ­
tre Hector-Charland pour une amusante 
pièce de théâtre. Cette pièce intitulée 
NWOLC portait bien son nom car, en ef­
fet, les clowns ont offert une prestation 
renversante. Bien entendu, il nous a fal­
lu revenir en enfance pour bien critiquer

Elle lui proposa de réaliser sept voeux

travail auprès des tout-petits.

.
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Collège de l'Assomption
La passion) version 2000

Mon style. Mon prix.
Homme • Femme • Enfant

École secondaire de l'Amitié
La gloire a tout prix !

mtA
dm

d'entre eux disent même s'en faire pro­
poser par leurs parents ou leur entraî­
neur (Journal de  Montréal, Samedi 28 
octobre 2000). C'est aberrant! Ces prati­
ques manquent totalement d'esprit spor­
tif et de bonne volonté. Certes, le jeune 
qui se dope aura une gloire majestueuse. 
Cela ne démontre pas le talent du jeune, 
mais celui de la drogue qu'il consomme! 
De plus, c'est au hockey qu'on dit retro­
uver le plus de cas de dopage au Qué­
bec. Quel gâchis! Le sport premier des 
Québécois est souillé par la mauvaise foi 
de parents et d entraîneurs sans scrupu­
le. Je serais tout à fait en accord avec la 
mise sur pied de démarches empêchant 
que de telles aberrations se produisent. 
En négligeant la consommation de dro­
gue, on supprime en quelque sorte le 
sport am ateur; seules la qualité et la 
quan tité  des substances déc iden t de  
I orientation de la partie. L'instauration 
d'une sécurité accrue est donc absolu­
ment nécessaire. Pour finir, je propose 
aux parents ayarît un désir compulsif de 
voir leur petit sportif gagner de le laisser 
en paix, de le laisser performer selon son 
niveau et d'accepter leurs.

tiennent des préjugés envers et contre tout 
sans même bien souvent savoir de quoi ils 
parlent. Sous peine de se faire isoler, harce­
ler, ou encore étiqueter, les passionnés vont 
se taire. À l'adolescence, il faut se fondre 
dans la masse, ne pas trop se démarquer.

Évidemment, il subsiste encore des pas 
sionnés, je n'affirme pas le contraire, mais 
j estime qu'il est très difficile de l'être. En ef­
fet, la société ne s'occupe que de ceux qui 
ont de l'argent! Même si vous avez du talent, 
bien souvent, on vous oublie, on ne vous 
donne pas • votre chance ». Pourquoi ne 
prend-on pas conscience et ce, dans tous les 
domaines, qu’il y a des milliers de jeunes qui 
seraient prêts à faire tout ce qui est en leur 
pouvoir pour réaliser leurs rêves? Qui com­
prendra un jour que la passion se trouve 
dans le coeur ainsi que dans l'âme et non 
uniquement dans le portefeuille? Qui com­
prendra qu'il faut pouvoir croire que nos rê­
ves deviendront un jour réalité pour vivre? 
Malheureusement, de moins en moins de 
jeunes possèdent une passion. Si cette pas­
sion, la vraie, est en disparition, c'est peut- 
être tout simplement parce qu elle n a plus la 
possibilité, la chance d'exister. N est-ce pas à 
nous tous d'y remédier?

Mina
j

VEmm

Beaucoup de gens croient que la passion 
est une chose en voie de disparition de nos 
jours et surtout dans notre génération à 
nous, élèves du secondaire. Eh bien, ils n'ont 
pas tout à fait tort...

Parlons-en de la jeunesse... Certes, il n'y 
en a pas beaucoup de vrais passionnés. Sa­
vez-vous pourquoi? Parce que la passion d e  
vient pratiquement un tabou. Combien de 
jeunes se font importuner parce qu'ils ai­
ment vraiment tel ou tel sport? Qui dira qu’il 
aime vraiment tel ou tel type de musique 
lorsqu'il sait que ses amis le détestent? Un 
autre exemple? Demandez à n'importe quel 
élève du secondaire qui fait partie des scouts 
s'il le crie sur tous les toits! La réponse est 
non! Et pourquoi, me demanderez-vous? 
Simplement car la majorité des jeunes entre­

De nos jours, les parents de jeunes 
pratiquant un sport sont de plus en plus 
obsédés par leur désir de voir leur enfant 
gagner tous les titres. Ils l'imaginent déjà 
sur la prem ière m arche d'un podium 
olympique, ou m êm e dans le livre des 
records Guiness. Les parents exagèrent- 
ils sur les moyens utilisés pour faire tri­
ompher leur enfant? Dans certains cas, 
oui. Une étude réalisée en 1998 par Na- 
tacha Llorens, criminologue à la GRC, 
nous montre clairement que le dopage 
est présent au Québec et qu'il faut l'élimi­
ner au plus tôt. Les conclusions qui en 
ont été tirées sont révoltantes! Il est dit 
que vingt pour cent des jeunes sportifs 
âgés de onze à dix-sept ans admettent 
consom m er des d rogues et ce rta in s

École secondaire Félix-Leclerc
Le perçage : 

tolérance ou révolte ?

École secondaire Paul-Arseneau
!

4— 4
j'avance. L'école Félix-Leclerc permet aux 
étudiants le port des cheveux de couleur 
ainsi que le perçage et, pourtant, la clientè­
le est très respectueuse. Les bagarres sont 
extrêmement rares. En aucun cas, la drogue 
n'est permise. Je me demande pourquoi on 
cherche à interdire aux jeunes leur manière 
de s'exprimer. Avoir les cheveux rouges, 
verts, jaunes ou bleus n'est en aucun cas 
dangereux pour la société. Je tiens aussi à 
préciser qu une boucle d'oreille dans le nez 
n'est pas plus dangereuse que celle qui se 
trouve dans les oreilles. Quand une person­
ne me demande pourquoi je me suis fait 
percer le sourcil, je leur réponds tout simple­
ment que je me suis levée un matin et que 
j avais envie de me faire percer. Ce à quoi je 
veux en venir, c'est que le perçage n'est pas 
toujours un signe de violence.

Personnellement, je trouve que cette fa­
çon d'être ajoute un peu de couleur et de 
gaieté dans notre école, accentuant ainsi le 
sens artistique des élèves.

Dans le fond, on n'a pas besoin d'avoir 
l'air marginal pour l'être. Le jour où on ne ju­
gera plus les gens sur leur apparence, c'est 
le jour où le racisme et les préjugés disparaî­
tront.

7üu V 'l / S\XParfois, quand je me promène dans les 
rues, les gens s'arrêtent de parler pour me 
regarder parce que j'ai un anneau dans le 
sourcil. Je les entends alors dire que les jeu­
nes qui fréquentent nos écoles n'ont plus 
d allure ! Après mûre réflexion, cette situa­
tion suscite chez moi cette question : « Pour­
quoi le perçage est-il toléré si les gens pen­
sent que ça fait de nous des "mauvais" étu­
diants ?»

Pour répondre à ma question, je suis al­
lée rencontrer le directeur-adjoint des élèves 
de deuxième cycle de notre école, monsieur 
Claude Morin. Monsieur Morin m’a répondu 
:• Si on commençait à retourner les élèves à 
la maison parce qu'ils ont les cheveux bleus, 
parce qu'ils portent des pantalons d'armée 
ou qu'ils portent une boucle d'oreille dans le 
nez, on consacrerait moins de temps à no­
tre but ultime : I éducation.» À mon avis, ce 
n'est pas parce qu'un individu a un anneau 
dans le nez, sur le sourcil ou dans le nombril 
qu il devient par le fait même délinquant.

Voici une preuve concrète de ce que

!S
/TTV

y
/

r/

Annie Kay
|

m

Pane qu'une bonne journée en classe■ ■■
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É cole  seconda ire  de l 'A m it ié
Le concours de s ka te  
qui a lieu  à l'éc o le  de  
L Amitié le 31 octobre a 
été rem porté par Julien 
Quessy grâce  à sa su­
perbe prestation.

a (
i

de vos photographes %(Kevin Simard)

UCl ■
■,

V ' t t *  !

% - ________

La g a g n a n t e  d u  
m e il le u r  d é g u is e ­
m ent dhallow een de 
L’A m itié  fu t Sabrina  
S p é n a rd . F é l ic i ta ­
tions Sab!

Cynthla Quintal
Coll, de l'Assomption

Sandra Robitaille
École sec. Félix Leclerc

Valérie Lepage
J-B-M

r

mI

es L  -1
. i' (Kevin Simard)Wii ‘j J m * i

^ 4  r # tNĈ.4 *r,/ „
.

i

'•
■ V * -1

i- fm  i i v
K _1m it

M A :

Sophie
Lapointe Boucher

École sec. Paul-Arseneault

Adèle Michon
École sec. I Horizon

Kevin Simard
École sec. l'Amitrié

Maude Villeneuve
École sec. de la Rive

l

École secondaire F é lix -L e c le rcC o llège  de l'A ssom ption
O

Le 2 4  o c to b re  d e r n ie r ,  
dans le cadre des activités 
de l'H a llow een, le jeu  de  
La Fureur" en a soulevé  

plus d'un l Des élèves de 
l'éco le  secondaire  Félix - 
Leclerc ont a ffro n té  ceux 
de l'école L'Horizon, dans 
une rencontre anim ée par 
Is a b e lle  P e rro n  (e n s e i­
gnante) qui a jo u é  le rôle  
de V é ro n iq u e  C lo u tie r .  
Quelle partie de plaisir I

(Sandra Robitaille)

Les élèves du deuxiè­
m e cycle du CLA ont 
la chance d a ller sou­
v e n t au th é â tre . On  
re c o n n a ît  ic i G illes  
G élinas, e n s e ig n a n t  
de I o p tio n  th é â tre ,  
qui rem et des billets  
a u x  é lè v e s  p o u r  la 
p iè c e  Je  s u is  u n e  
m ouette [non ce n'est 
pas ça] p ré s e n té e  à 
Hector-Charland.

(Cynthla Quintal)
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C om m e les élèves  
d u  C o llè g e  s o n t  
choyés! Ils peuvent 
com pter sur le dy­
nam ism e et l’e ff i­
cacité de leur res­
ponsable du servi­
ce d e  s a n té , M i ­
reille O Brien, pour 
guérir toutes leurs 
blessures, qu elles  
s o ie n t p h ys iq u es  
ou psychologiques.

(Cynthia Quintal)

Le 26 octobre a eu lieu 
le duathlon de l'école 
F é l ix  L e c le rc . D es  
élèves de secondaire  
5, ju m elés  à ceux de  
l'école L’Horizon, ont 
o ffe rt une excellente  
p e r f o r m a n c e .  O n  
aperçoit ici les 3 pre­
m i e r s  c h e z  l e s  
garçons : M artin  Per­
reault, François Laroc­
que et M athieu Paré.

(Sandra Robitaille)
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□ i  tommy girl
ÉCOLE de C O N D U IT E

R a l p h 2000

JET% ; i
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\  -m AUTO FORMATION
9'

«Nous fusionnons pour un meilleur service»

Cours théorique personnalisé 
et à ton rythme

Pour Noël « Vive le temps » de 
Tommy Girl, sac sport pour seule­
ment 28$ (valeur 90$) avec tout 
achat de fragrance Tommy Girl à

r

629 boul. Iberville #210

(450) 585-0034 ®  Cours Pra t'Pues adaptés
———— — — — à tas besoins.

l a  n o u v e l l e  g é n é r a t io n  
o e  p a r f u m  R a l p h  l a u r e n

SEARS Repentigny <450)582-5532
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Un 31 octobre, de
tout pour tous...

(Sophie La pointe Boucher)

L H a llo w e e n  et
l'imagination...
(Sophie Lapointe-Boucher)

SUGGESTIONS
POUR NOËL
LS 550 de Motorola

•  Téléavertisseur
•  2 mois de service illimité
•  2 mois d'accès au service

messagerie vocale
•  Frais d'activation

Jesse et M ia  se
sont bien prêtés
au jeu de I histoi­
re dans "Fleur de
Lyse".

F l -

(Adèle Michon)

k  T
V

■
A,

■ 8 ïKSfe ' .'3-

L30
Voici notre super
ab e ille , Métissa
J u n e a u .  E l le  a
rem porté le prix
du m e ille u r co­
s t u m e  lo r s  d e
l'Halloween.\V

(Adèle Michon)n
:1__i_ !

4 OFFRE INCROYABLE
POUR NOËL ^$

u l économie^ ^0(/
de 175$ ?O INCLUANT

•  téléphone
•  forfait 200 minutes par

mois durant 6 mois
•  week-ends gratuits durant 6 mois
•  frais d'activation (valeur de 35$)

*

!
Galeries Rive-Nord, Repentigny309 Notre-Dame, Repentigny

École sec» Jean-Baptiste-M eilleurÉcole secondaire de la  R ive
À l'occasion de la fête
de l'Halloween, les élè­
ves de l'école De la Rive
ont pu participer à dif­
férentes activités corn- | |
m e le sumo. Voici, en ,
pleine action, deux élè- S
ves qui ont essayé ce H
Sport.. (Maudc Villeneuve) g

Depuis, plusieurs an ­
nées, lécole Jean-Bap­
tiste-M eilleur s'impli­
que dans des projets
h u m a n i t a i r e s  d o n t
UNICEF qui a pour but
d amasser des fonds
pour les enfants d é­
munis.

j

:  À  XA
-• v a tk Ias

Unicef„

(Jnicc(Valérie Lepage)

» . * î ®

T ------^ Une dernière révi­
sion avant I épreu­
ve... Tous les en ­
droits sont bons
p o u r  s ' a i d e r  à
s'améliorer.

]  Quatre élèves de Sème se­
condaire dont un sultan, un
chaperon rouge, un diable
et une momie se sont bien
amusés le 31 octobre der­
nier lors de la fête de l'Hal-
loween qui a eu lieu à I éco­
le De la Rive. Daniel Au-
clair (le sultan) a mérité le
d eu x ièm e p rix  du con­
cours du plus beau costu­
me. Son amie Isabelle De-
Grandpré (le diable) quant
à elle a gagné le 4ème prix.

(M< ude Villeneuve)
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(Valérie Lepage)

I

#
A

' J SV

X'F
‘.X /

m O
[fc

É cole secondaire de l'H o riz o n  École secondaire Paul-Arseneau
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des caisses populaires
REPENTI GNY, CHARLEMAGNE, 
ST-PAUL L'ERMITE, 
L'ASSOMPTION ET 
L'ÉPIPHANIE0 t> MUne

présen tation

École secondaire de la Rive
À de la Rive, hait journalistes à l'œuvre.

sportive mais patine parfois sur la rivière 
I Assomption. Elle est une fille très sym­
pathique, sociable et minutieuse. Pour 
sa dernière année au secondaire, elle a 
décidé de s'impliquer : elle fait partie
du défilé de mode de I école, du comité 
de l’album des finissants et, bien sûr, de 
l'équipe du journal étudiant !

La dessinatrice
Martine Aubry s'est intéressée au pro­

jet du journal étudiant même si elle n'est 
pas une habituée des activités parasco­
laires. L'an prochain, elle pense bien al­
ler au Cégep étudier en soins infirmiers. 
Pourtant, encore tout récemment, elle 
voulait devenir vétérinaire. Martine se 
débrouille en français même si elle détes­
te la lecture. Lorsqu'elle doit lire, elle s'en 
tient aux livres d horreur ou d'action. 
Cette jeune fille parle assez bien l'anglais 
et se rend fréquemment aux États-Unis 
en compagnie de ses frères qui sont ca­
mionneurs. Parmi ses nombreux talents, 
Martine possède celui d'être bonne des­
sinatrice et avec ses expressions qui sor­
tent de l'ordinaire, elle sait toujours com­
ment faire rire son entourage.

Un gars pas com m e les autres.
Daniel Auclair n'a rien d'un gars ordi­

naire. Il sait rendre les gens à l'aise avec 
son sens de l'humour et c'est pourquoi 
son grand rêve est de devenir humoriste. 
Étant donné les difficultés à percer dans 
ce métier, Il a décidé de se diriger vers 
renseignement de la géographie ou de 
l'histoire au secondaire. Sa grande pas­
sion : Céline Dion. Il collectionne tout ce 
qui la concerne ! Il adore presque tou­
tes les matières scolaires mais sa bête 
noire est I éducation physique. Sa vie 
tourne autour de la télévision... Daniel 
affirmant que sans elle, il ^existerait pas! 
À l'affût des nouvelles tendances, il est 
toujours habillé comme une carte de mo­
de. Ce gars serviable est toujours là, prêt 
à nous aider.

Voilà ! Il ne nous reste plus qu'à vous 
dire que la rédaction en chef est co-diri- 
gée par M. Yvon Fafard (animateur de 
pastorale) et Mme Joane Harnois (psy­
chologue). Vous connaissez maintenant 
un peu plus nos journalistes, qui en pas­
sant, ont été agréablement surpris de re­
cevoir plusieurs commentaires positifs 
du personnel enseignant et de leur pro­
che pour leurs premiers articles !

l'aventure du journal? Pratiquer la photo­
graphie, un art qu elle aime bien. Très 
sociable et aimant la danse, elle raffole 
des "party". Enfin, comme nous tous, Ca­
therine aspire à être heureuse dans sa 
vie future.

tivée par les romans d’Anne Rice racon­
tant mythes et histoires de vampires. As­
sez sportive, elle pratique le "tae boxe" et 
voudrait apprendre à boxer un jour. Son 
autre rêve est de voyager dans le mon-

n
de.

L'amoureuse
Sandra Lapierre est la seule élève de 

I équipe du journal étudiant à être en 
quatrième secondaire. Les passe-temps 
favoris de Sandra sont parler au télépho­
ne et faire la fête avec ses amis. Aimant 
les animaux, le premier métier que vou­
lait exercer Sandra était celui de vétéri-

Lamatrice de hockey
Maude Villeneuve voudrait pratiquer 

le métier d optométriste. Pas forte sur la 
lecture, elle fait partie du journal pour 
écrire et faire de la photographie. Mau­
de apprécie visionner des films et des vi­
déo-clips et elle est une des rares filles à 
regarder les parties de hockey. Un de

Quelle aventure! Malgré des débuts 
mouvementés et quelques péripéties 
comme le recrutement des journalistes, 
l'organisation de l'équipe, la répartition 
des tâches, plusieurs problèmes de pho­
tographies... notre équipe a tout de mê­
me pu produire ses premiers articles 
dans les délais prévus. Difficile de trou­
ver mieux que ces imprévus pour se 
connaître et créer rapidement un esprit 
d équipe! Le texte qui suit vous fera dé­
couvrir les goûts et les personnalités des 
journalistes de l'école secondaire de la 
Rive.

-
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Future journaliste
Pour Métissa Vaes, participer à l'écri­

ture du journal étudiant était une occa­
sion en or d acquérir de l'expérience 
dans le milieu journalistique, son vœu le 
plus cher étant de devenir journaliste ou 
lectrice de nouvelles. À l'école, sa matiè­
re préférée est le français car elle a de la 
facilité à écrire. Ses lectures préférées 
sont les romans d'amour et les œuvres 
littéraires. Elle aime aussi lire le journal 
pour s informer de ce qui se passe dans 
le monde. Peu sportive, elle adore toute­
fois suivre les combats de boxe à la télé­
vision et pour décompresser de l'école, 
elle écoute de la musique 'punk*. La 
chose la plus importante pour Mélissa 
est sa famille; ses parents qui sont tou­
jours là pour elle et son grand frère de 
25 ans qu elle aime profondément.

La passionnée d'arts...
Plus jeune, Marie-Eve Légaré voulait 

être volcanologue... Maintenant qu elle 
a vieilli, elle sait qu elle ira au Cégep pour 
devenir professeur au primaire ou inter­
venante en délinquance. Le journal étu­
diant est la seule activité parascolaire de 
Marie-Eve. Cette fille ouverte d esprit, 
passionnée d'art et de musique, est cap-

É

i

passe-temps favoris est d écouter de naire bien qu elle pense devenir humo- 
la musique alternative et ses passions riste car elle adore rire et faire rire les au- 
sont le dessin et I écriture. Ses matières très. Sandra est une fille qui écoute de la 
préférées sont les arts plastiques et les musique de tous genres et qui joue mê- 
mathématiques. Dans ses temps libres, me de la batterie! Ses valeurs les plus 
Maude sort avec ses amies puisqu'elle chères sont I amour et l'amitié. Ayant 
déteste rester devant la télévision à ne quelques difficultés en français, Sandra 
rien faire. ne croit pas faire carrière dans le domai­

ne du journalismel

SOS

L'aventurière
Dans sa jeunesse, Catherine Gabanna 

rêvait de devenir une nageuse olympi­
que. Aujourd'hui, elle est plus indécise, de sa famille. Passionnée de mode, elle 
mais elle sait qu elle veut voyager à tra- adore magasiner. Comme elle aime bien 
vers le monde, car elle aime apprendre lire les romans d horreurs, Stephen King 
d autres langues et elle a l'esprit d'aven- est son auteur favori. Elle lit aussi les re- 
ture. Catherine est très sportive et préfè- vues et... les petites annonces du jour- 

par-dessus tout les sports d'équipe nal! Sa participation au journal étudiant 
comme le basket-ball et le volley-ball, permet à Isabelle de satisfaire son goût 
Lorsqu'elle a des temps libres, entre pour l'écriture. Le journalisme l'intéres- 
I école et le travail, Catherine adore écou- sait mais I enseignement l'attire davan- 
ter de la musique alternative, visionner tage puisque c'est une fille patiente qui 
des films et lire. Ce qui l'a attirée dans adore les enfants. Isabelle n'est pas très

Une fille à la m ode
Isabelle De Grandpré est la plus jeune

re

Le Club Lions de Repentigny,
40 ans Rengagement auprès de la jeunesse, des personnes âgées, 

des handicapés (ées) et des moins bien nantis et ça continue.Centre d'échange 
de Repentigny Contribuez à nos actions en vous procurant notre 

traditionnel bAtuui aux fhuitb m  Noël II y a le 
format classique dans sa boîte métallique à 12$ 

ou le très populaire gâteau tranché à 10$.
On se les procure auprès de Lions Claude 

Bussières à 581-8580 ou auprès de Radio 
D'Auto Reguy 581-4666.
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a c t i v i t é s  p a r a s c o la i r e s

École secondaire 
Jean-Baptiste-Meilleur École secondaire L'Horizon

NICOLAS Dure deuxième année pour 
L'Horizon au duathlonÇa a b ien  du bon sang! HT6...J Le quatre octobre dernier, à JBM, s'est dérou­

lée la collecte de sang organisée par la Commis­
sion scolaire et le journal l'Artisan. Le tout sous la 

supervision de Gilles Bélisle. Cet événement a eu lieu à la médiathèque de notre école 
pour une 11 ième édition.

Cette année, JBM visait un minimum de 500 donneurs et l'école secondaire Armand- 
Corbeil, 200. Ces objectifs n'ont malheureusement pas été atteints.

JBM a quand même recueilli 435 donneurs et Armand-Corbeil, 150.
Le personnel formé de bénévoles était composé majoritairement des élèves de notre 

école. Les élèves bénévoles de I école Paul-Arseneau étaient responsables de la garderie.
Plusieurs croient que c'est encore la Croix-Rouge qui fait la collecte de sang mais, en ré­

alité, c'est Héma-Québec qui en est responsable depuis maintenant deux ans. Avant de 
recueillir le sang il faut respecter des directives très sévères. Par exemple, chaque person­
ne doit remplir un questionnaire détaillé et rencontrer individuellement une infirmière 
pour une entrevue.

Beaucoup ont peur de donner du sang car ils craignent d attraper des maladies tel le 
sida. Cependant, leurs craintes sont injustifiées. En effet, tous les instruments sont chan­
gés ou stérilisés après la prise de sang. D'autres personnes vont donner du sang pour vé­
rifier si elles sont malades. Elles ont tort de faire cela, car elles sont refusées.

Un membre du journal a demandé à une donneuse la raison pour laquelle elle don­
nait du sang. Celle-ci a répondu que les dons sont importants pour elle parce que son fils 
a la leucémie. De plus, elle aimerait qu'Héma-Québec fasse plus de publicité pour les dons 
de moelle osseuse.

Finalement, tout cela prouve bien que nous avons tort d'avoir peur de donner du sang. 
S'il y avait plus de donneurs, plus de vies pourraient être sauvées. Et si c'était vous qui 
aviez besoin de sang plus tard et que votre groupe sanguin n était pas disponible, que fe­
riez-vous ? Bonne réflexion I

MARIEVE BOUTHILLIER ET CAROLINE BERCERON Où étiez-vous le 26 octobre dernier à 9h45 ? Vous avez sans aucun doute ré­
pondus 'à  l'école' ou '  au travail', Ce qui est la normalité chez la plupart des 
gens, mais, à L Assomption, une quarantaine d élèves de l'option éducation phy­
sique se préparaient en vue d'une des plus exigeante épreuve offerte au secon­
daire: le duathlon. Celui-ci comporte un ensemble d épreuves comprenant, entre 
autre un 20 kilomètres de vélo, suivi d'une course à pied d'une longueur de cinq 
kilomètres.

Le départ a eu lieu dans le rang Point-Du-Jour Nord et s'est term iné à son op ­
posé. Les participants étaient les élèves inscrits à I option éducation physique de 
I Horizon ainsi que de ceux de Félix-Leclerc. Ces jeunes se sont entraînés depuis 
la rentrée des classes jusqu'à la mi-octobre.

C'est sous la supervision de leurs professeurs respectifs qu'ils se sont progres­
sivement préparés. Côté résultat, il faut admettre que I Horizon s est fait dépas­
ser par les représentants de l'école secondaire Félix-Leclerc, par contre, du côté 
féminin, la médaille d 'or revient à Annie Bolduc, élève de I Horizon. Sachez que 
le groupe de notre école était sur­
tout composé d'élèves de secon­
daire quatre, vu le manque d in ­
scription de niveau cinq , ce qui 
explique peut-être notre défaite.
Nos fé lic ita tions  à tous les cou­
reurs et mille mercis aux élèves de 
I option niveau secondaire trois de 
Félix-Leclerc qui ont tenu avec brio 
les rôles d'officiels.

,
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Voici les élèves de l'Horizon en pleine 
action et fiers de leur option.
André Marols , professeur. EDPO
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É c o le  s e c o n d a ire  de l 'A m i t i é

P lan ch es  à  n e ig e  ou " t w in - t ip " ?
NOUVEAUTÉ POUR LES AMATEURS DE SPORTS D'HIVERS

CARACTÉRISTIQUES
160 cm de long et poids de 2,9 livres 

150 à 170 cm de long, belle performance 

178 cm de long et poids de 3,3 livres 

161,169 ou 177 cm de long, très bonne 
stabilité

SKIS DOUBLES SPA
- Dinastar Agyl Plus

- Salomon 720

- Rossignol Pow'air

- Salomon Teneighty

PRIX
399 .99  $

499 .99  $

499 .99  $

629.99  $

aussi beaucoup plus de stabilité. Selon 
les vendeurs, ce ski est un jouet. Salo­
mon a produit le prem ier m odèle  
(Snow Blade). Un autre choix est le ski à 
doubles spatules (twin-tip). Pour l'ache­
teur, celui-ci procure beaucoup plus de 
sécurité, car les fixations sont à déclen­
chement. Pour le skieur, ce dernier per­
met aussi une plus grande vitesse et of­
fre également la possibilité de faire plus 
de trucs. De plus, il est beaucoup plus 
malléable. Les skieurs qui possèdent 
ces nouveaux skis auront droit aux des­
centes de planches à neige. Y aura-t-il 
compétition entre le ski et la planche à 
neige? C'est ce que nous verrons cet hi­
ver, sur les pistes.
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CARACTÉRISTIQUES
99.9  cm de long, la spatule arrière 
est non-arrondi

9 0  cm de long avec double spatule

99.9  cm de long, arrière moins élevé

99.9  cm de long, plus de stabilité sur 
ce mini-ski

À PRIX
179,99 $

MINI-SKI
- Magic BladeMAXIME COSSETTE ET MARIE-jOE PARI5E

Depuis des années, plusieurs types 
de skis révolutionnent le marché des 
sports d'hiver. Le mini-ski, sorti il y a 
quelques années, fait partie de ceux-ci. 
Le consommateur peut ajuster ses fixa­
tions à différents niveaux. Le client a

279.99  $

279.99 $

349 .99  $

- Salomon Buzz 90

- Atomic Freezone

- Salomon Buzz 99,9
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■ Réunion  
Congrès  

Réception  
Salon privé  

de 2 à 4 0 0  pers.

!
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Un anniversai?Zxxm

vrai vie de d^Uum! Nous gardons le ou les fêtés à coucher
www.chateaujoliette.com

450 rue St Thomas, Joliette J6E 3R1
(450) 752-2525 • 1-800-361-0572 • fax (450) 752-2520

GRATUITEMENT
/ MINIMUM 20 PERSONNES EN SALLE À MANGER----U»
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École secondaire Paul-ArseneauÉcole secondaire Félix-LeclercCollège de l'Assomption
Le comité 

A ction Animation
Les Cowboys Fringants: 

du Shack à Hector... 
à Hector-Charland!

Un groupe qui 
d é c o if f e  !

à /t

VALERIE ï
■■t

V

il ; IJ
C'est le 27 octobre dernier que les élèves du co­

mité Action Animation de l'école secondaire Paul- 
Arseneau organisaient une journée d'Halloween 
fantastique à l'école. Durant l'après-midi, avaient 
lieu toutes sortes d'activités, entre autres : une dan­
se ainsi qu'un concours de costume où un gagnant 
de chaque niveau recevait une paire de billets pour 
assister au spectacle de Daniel Lemire.

À la fin des cours, et ce, jusqu'à 20 h 00, le comi­
té mettait encore la main à la pâte pour les prépara­
tifs de la nuit à l'école avec la supervision d'Alain Le­
mire, animateur de la vie scolaire. Tout au long de 
la soirée, les jeunes se répartissaient aux activités 
suivantes : la chasse aux trésors, bain libre et des 
jeux interactifs à l'agora animés par deux personnes 
du comité : Karine Poliquin et Annie Deschênes. El­
les ont fait un travail remarquable qui a demandé 
beaucoup de préparation.

Plus tard, deux films nous ont été présentés : 
«Sleepy Hallow* et pour les couche-tard, -Destina­
tion ultime*.

Nous avons dénombré environ 200 personnes 
de tous les niveaux ayant participé à cette palpitan­
te soirée.

Je voudrais remercier les élèves du comité Action 
Animation qui ont contribué à la surveillance de 
nuit, à l'animation et à la préparation de cette soirée 
qui n'aurait pas eu lieu sans l'appui d'Alain Lemire.

Je remercie aussi les élèves participants qui ont 
été formidables. Cela nous incite à réitérer cette ex­
périence.

▲ A m a t e u r  de 
• *  punk, vous serez 

•  servis grâce  au 
/• groupe 'Just too 

fat ". Ce groupe est 
c o m p o s é  d ' é l è v e s  

(actuels et anciens) de l'école 
\  Félix-Leclerc, dont Martin Forget 
B  (bat teur) ,  Marie-Ève Râtel le 

( ba s s i s t e ) ,  J e a n - S é b a s t i e n  
Champagne (guitariste) et Marc-André 

Cormier (voix). Malheureusement, 
ceux-ci n'écrivent pas encore leurs 
c h a n s on s ,  mais  cela ne les 

•  empêche  pas  d ' ê t re  t rès  t a ­
lentueux. Le groupe se produit 

régulièrement en spectacle depuis 1 an et interprète 
des chansons du groupe 'Bullion de Millencolin'.

Vous vous demandez sûrement pourquoi ils ont 
décidé de s'appeler 'Just too fat' ? La raison est sim­
ple. Auparavant, Martin faisait partie d'un autre 
groupe qui se nommait 'Too fat to be slim', alors les 
nouveaux membres ont décidé de reprendre une 
partie de I ancien titre pour baptiser le nouveau 
groupe, 'Just too fat'.

Pour certains groupes, se produire sur une scène 
représente un rêve. Cependant, pour eux, jouer de 
la musique n'est qu'un passe-temps. Peut-être un 
jour décideront-ils d'en faire carrière ? D'ici là, leur 
prochain objectif est d'en arriver à composer leurs 
propres chansons. Pour ces jeunes musiciens, le 
simple fait d'être sur scène constitue une expérience 
unique. Comme nous l'a expliqué Martin, ils jouent 
surtout de la musique pour le plaisir ! Martin nous 
a informé qu'ils donneront possiblement leur 
prochain spectacle le 2 décembre prochain à l'Oasis 
de L Assompt ion.  Bref, nous  leur 
souhaitons la meilleure des chances et 
nous espérons qu'ils continueront à 
jouer de la musique pour de nom­
breuses années à venir On ne sait 
jamais, peut-être nous les J
verrons remplir le Centre .
Molson un jour 1 ^

Natifs de la région et anciens du Collège de I As­
somption, les Cowboys Fringants reviennent jouer 
dans leur patelin. Ce groupe de musique, qui, au dé­
part, fut formé pour le simple plaisir, acquiert peu à 
peu du succès à travers le Québec. Ils ont joué à 
Sherbrooke, à Québec, à Ste-Thérèse, et j'en passe, 
sans oublier leur prestation aux Francofolies de 
Montréal qui d'ailleurs fut l'une de leurs plus belles 
expériences jusqu'à maintenant. Ils avouent, par 
contre, avoir eu de trop grands espoirs comparative­
ment à ce qu'ils ont réussi jusqu'à maintenant. En 
effet, ils prévoyaient plus de ventes et de représen­
tations, et, du fait même, une popularité plus impor­
tante. Fieureusement, cela ne les empêche pas de 
continuer; bien au contraire, ils tentent plutôt de 
combler ces rêves petit à petit. Déjà trois albums 
sont parus et bientôt (automne 2001 ) un quatrième 
sera sur le marché, un album qui promet. Le grou­
pe retravaillera le côté musical sans pour autant lais­
ser tomber leur côté entraînant et humoristique. 
Après tout, c'est ce qui caractérise cette jeune forma­
tion; une musique enivrante qui nous fait sourire. 
Ces jeunes fringants jouent pour avoir du plaisir en­
tre eux, et même s'il arrive parfois qu'un spectacle, 
pour une raison ou pour une autre, soit moins ap­
plaudi, ils ne se découragent pas et se disent qu'au 
moins ils ont fait de leur mieux et qu'ils se sont bien 
amusés. Les Cowboys seront donc en spectacle au 
Théâtre Flector-Charland le 8 décembre 2000 et 
nous proposeront plusieurs succès de leurs trois al­
bums ainsi que quelques chansons qui paraîtront 
sur leur prochain disque. Pour les inconditionnels 
du quintette, ce spectacle risque d'être différent des 
autres puisqu'il s'agit d'une nouvelle salle où l'espa­
ce pour danser est plutôt restreint, mais cela ne vous 
empêchera pas de chanter et de les applaudir cha­
leureusement. Pour 
ceux qui les connais­
sent plus ou moins, 
c'est le moment idéal 
de découvrir le talent 
de cet excellent grou­
pe dont I avenir est 
prometteur; vous ne 
le regretterez pas!
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École secondaire de la Rive
Le sport à son meilleur!

plusieurs séan ces  d 'e n tra în e m e n t et match à Mont-Laurier. Les en- 
quelques m atchs ont m êm e été dispu- traîneurs de I équipe juvénile 
tés... Ainsi, le 8 novembre dernier se dé- sont André Trudeau et, pour 
roulait un m atch de  soccer o p p o san t l’équipe cadette, M. Éric Bazinet. 
l'école secondaire de la Rive à l'Acadé- Nous vous rappelons que les 
mie Antoine Manseau de Joliette. L'équi- parties de nos équipes de bas- 
pe de la Rive, com posée d'élèves de se- ket, de football et de soccer se 
condaire 1 et 2, a remporté une victoire dérouleront dorénavant avec le 
éclatante, terminant la partie par un sco- support des m eneuses de t ia ­
re impressionnant de 9 à 0 ! Notons que ques, qui font leur pratique le 
les entraîneurs de I équipe de soccer sont m ercredi, à la fin des cours, 
messieurs Robert Morin et Martin Bron- Nous en  p ro fitons d ailleu rs 
go. Félicitations à tous nos joueurs pour pour lancer un petit mot d'en- 
cette belle victoire!

Par ailleurs, le 12 novem bre 2000 no- tes... Allez-y, nous sommes de 
tre équipe de volley-ball ira disputer un tout cœ ur avec vous !
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Cette année encore, il se tient de nom ­

breux matchs sportifs à l'école secondai­
re de la Rive avec des équipes notam ­
ment au volley-ball, au soccer, au foot­
ball et au basket-ball. Depuis le début de 
l'année scolaire, nos sportifs ont tenu

couragement à tous nos athlè-
L e s  m e n e u s e s  d e  c l a q u e s  s e  p r é p a r e n t  à  s u p ­
p o r t e r  n o s  é q u i p e s  I (Yves Paul)

École secondaire Jean-Baptiste-Meilleur
Belle fin de saison au touch-football pour JBM

travail duran t la saison, six victoires, magnifique. Avec leurs six victoires, au- 
une nulle et une défaite, leur a permis cune défaite, les gars avaient vraim ent 
de participer à cette fin de sem aine dé- de b o n n es  chances de term iner pre- 
cisive. Après une lutte acharnée en de- miers. En demi-finale, ils ont arraché la 
mi-finale contre le collège I Assomption, victoire au collège I Assomption (25-0). 
où elles ont gagné 7-0, elles ont termi- Leur dernier match, soit la finale, contre 
né leur ascension avec une très belle Félix-Leclerc, était tout simplement exci- 
victoire contre le collège St-Jean-Vian- tant. L'équipe de JBM a malheureuse- 
ney (3-0). M entionnons les excellentes m ent dû s'incliner en affichant la mar- 
perform ances en offensive de Josianne que de 18 à 13. M entionnons les excel- 
Robert (demi) et Anne-M arie Grondin len tes p erfo rm an ces d es  cap ita in es , 
(centre), du quart arrière Viviane Saul- Guillaume Héroux et Jérém ie Gagnon 
nier et, en défensive, de Marie-Ève Le- ainsi que le merveilleux travail en offen- 
clerc.

RÉSULTATS ET
CLASSEMENTS INTERSCOLAIRES
Touch-football cadet filles

V D PTS résultat final 
Régional AColl. Sf-Jeon-Vianney 7 1 29

É.S. J.-B. Meilleur 
Coll, de l'Assomption
Acad. Antoine Manseau 3 S 8.5 4e
E S Félix-Leclerc 
É.S. L'Horizon
Touch Football benjamin garçons

V D PIS résultat final

2e
6 2 27.5 1er
4 4 20 3e CATHERINE GAUTHIER ET 

VALERIE L M E  BOYER2 6 17 5e
0 8 8 6e

sive de Vincent D'Auteil Lepage et, en 
Du côté des garçons, la saison a été défensive, de Francis Laurendeau.Les deux  éq u ip es  d irig ées  p a r Ri­

c h a rd  O u im et o n t 
excellé lors des fina- |i ï j |  
les régionales qui se 
déroulaient la fin de 
se m a in e  du 2 8 -2 9  
o c to b re .  A vec les 
médailles d argent et 
d 'o r , on  p eu t to u t 
simplement dire que 
la saison s'est termi­
née en beauté pour 
l'école Jean-Baptiste- 
Meilleur.

Du côté féminin, 
les cadettes ont ter­
m iné en deu x ièm e 
place en saison ré­
gulière et prem ière 
lors des finales ré ­
gionales. L'excellent

77777;

fi ■Coll, de l'Assomption 
É.S. L'Horizon!
É.S. J.-B-Meilleur 
É.S. Félix Leclerc 
Atod. Sle-Thérèse 
Coll. Chompogneurs 
É.S. L'Horizon2

6 0 24 
5 ! 21 
4 2 18 
2 4 12 
2 4 12 
1 5 9 
1 5 9

Touch-football cadet garçons
V 0 PTS résultat final

2e ï3e
1er "A
4e 15e
6e
7e

Régional
É.S. J. B Meilleure 
É.S. Félix Leclerc 
Acad. Antoine-Manseau 4 2 18 
É.S. L'Horizon 
Coll, de l'Assomption 
É.S. de l'Amitié 
É.S J.-B. Meilleur?

6 0. 24 
4 2 18

2e
1er
3e

3 3 15 
3 3 15 
1 5 7.5 
1 5 7.5

5e B4e £6e 7
Léquipe cadette de JBM lors d'un match en  saison régulière contre l'école Féllx-Lederc.7e

(Catherine Gauthier) S
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ENSEMBLE COMPLET
DE PLANCHE À NEIGE
au bas prix

t
\
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SKI J. .

99]PARABOLIQUE r  ix  \  \

Salomon 7.1 ou
Dynastar Eas
valeur jusqu'à: 350$

seulement

rj<V & »à w . \

■
PLANCHE i .#y6

w STATIC 141 A 157 *1

•  T iA

’MAGIÈ BLADE
valeur de:^tOS

au bas prix

J•  T • SilWtsy-i l • I l
: ï iTtv SÉLECTIONNÉES V

I

!,

99$t

I a ' i

L r m ENSEMBLE DE
SKI JUNIOR

Y ,

■
V à partir de.

2 1 %Xz
*99$r i

4< 5

5

1 rj\ S F
• skis "SNOWBEE" 80-120
• fixations Tyrolia T2
• bottes Nordica NordyA ; l '

t i SURVEILLEZ NOUS PAYONS LES TAXES • NOUS PAYONS LES TAXES
•  Vêtements
•  Accessoires
•  Lunettes
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Ec DÈS Ll 2 DÉCiMBRiS-
WWW.ANORELALONDESPORTS.COM5

•  LAVAL 3900, autoroute 440 Ouest. 1
• REPENTIGNY 256, Notre-Dame, 58Z-1123
•  JOLIETTE 20, Place Bourget

z •  TROIS-RIVIÈRES Ouest Centre Le Carrefour
•  BROSSARD Place Portobello, 7250, boul. Taschereau Ouest

, « INFO: 1 888  LALONDE
MONTRÉAL: (514) 990-5420

Installation en sus, 10$

cs Avec ce coupon, sur vos achats de plus de 200$,
avant taxes, à prix régulier. Sauf Kanuk. Bon jusqu’au 30 nov. 2000 seulement. 1

MONTRÉAL • LAVAL •  REPENTIGNY •  JOLIETTE • TROIS-RIVIÈRES •  BROSSARD
B•  MONTRÉAL Centre-VilleC

.O 1231, rue SAINTE-CATHERINE OUEST
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ANDRE LALONDE SPORTS3
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